
 

 

 

Bonnes pratiques sanitaires en claustration 

 

La vaccination des animaux doit être maintenue, voire renforcée en fonction des pathologies fréquentes sur site. 
En effet, en claustration les animaux sont moins susceptibles aux pathogènes extérieurs. Cependant, le patho-
gène circule plus rapidement entre les animaux en claustration. La vaccination est un outil de lutte essentiel pour 
les animaux en claustration.  
Une attention particulière aux pathogènes respiratoires doit être en place. La vaccination est un levier mais la 
gestion de l’ambiance est essentielle.  Ainsi tous les leviers de luttes contre les poussières et autres particules 
peuvent être utilisés ; les produits assainissant d’ambiance par exemple, peuvent limiter la charge bactérienne 
(lfiche ambiance). L’ammoniac et l’eau, en plus des particules, ont un rôle néfaste sur les défenses respiratoires 
des animaux et favorisent la viabilité des microbes dans l’environnement .  
Conserver les bonnes pratiques de biosécurité. (fiche biosécurité) 

*INRS, 2005 ; N.Bonnard, M-T Brondeau, M.Falcy, D.Jargot, S.Miraval, J-C Protois, O. Scheneider ; Fiche toxicologique Dioxyde de 
carbone FT 238. 
**ERC = échangeur Récupérateur de Chaleur 

La claustration peut être considérée comme une occasion de mieux maitriser l’aspect 
sanitaire de l’élevage, car les animaux sont moins sujets aux éléments extérieurs. Ce-
pendant la claustration présente de nouveaux défis à relever, la baisse de densité per-
mise par le plein-air n’existant plus. 
Une bonne gestion de l’ambiance et de la qualité des litières (et tout élément en 
amont) est indispensable à la bonne santé des animaux. 

Une pesée régulière d’un échantillon d’animaux, idéalement tous 

les 7 jours, permet de suivre les performances de chaque lot. Le 

poids moyen sera comparé à la courbe de croissance de réfé-

rence fournie par le sélectionneur ou l’accouveur.  

On contrôlera le bon emplumement des animaux par la même 

occasion. 

De la même façon, un suivi de la consommation d’aliment cumu-

lée en kilogramme par animal peut être utilisé et comparé à la 

fournie par le sélectionneur ou l’accouveur. 

Comment détecter et gérer les problèmes  

Ne pas sous-estimer la prophylaxie 

Le suivi des animaux Un contrôle régulier de suivi des animaux 
est recommandé.  

Ne pas oublier de se référer 
aux critères d’alerte influenza 
aviaire :  
 

- augmentation de la mortalité journalière 
- baisse de la consommation d’eau et d’ali-
ment 
- chute de ponte 

En parallèle de la pesée, un examen visuel des coussinets plantaires 
et potentielles brosses ou brûlures de l’abdomen permet d’évaluer 
l’état du canard (Grille BEC en Annexe). Des notes élevées 
(mauvaises notes) sont liées à une mauvaise qualité de litière 
(attention notamment à la gestion de l’ammoniac : lien fiche litière). 
Cet examen visuel permet de surveiller les lésions précoces même 
chez les canetons . 

http://influenza.itavi.asso.fr/
http://influenza.itavi.asso.fr/


 

Ces contrôles peuvent permettre de détecter et corriger plus rapi-
dement un problème éventuel sur le lot d’animaux.  
Attention aussi aux troubles nerveux ! Un comportement inhabi-
tuel est souvent lié à des problèmes de santé (boiteries et autres).  

 

Ne pas oublier l’infirmerie 

L’infirmerie est un élément de la démarche PalmiGconfiance : « Isoler les animaux affaiblis permet de leur appor-

ter les soins nécessaires à leur rétablissement ».  

De plus, un suivi de la mortalité du lot est nécessaire. Si le taux de mortalité dépasse celui des 

bandes habituelles, il faut mobiliser le vétérinaire au plus tôt. 
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     CONTACT  

 

 

 

Pour en savoir plus :  

Scannez et découvrez !  

www.itavi.asso.fr 

 
Joanna LITT _ litt@itavi.asso.fr _  06 46 15 72 38  

C
o

n
ce

p
ti

o
n

 IT
A

V
I—

C
ré

d
it

s 
p

h
o

to
 IT

A
V

I—
 E

d
iti

o
n

 s
ep

te
m

b
re

 2
0

2
2

  

Il existe bien 2 types de fientes chez le canard : 

La litière et les fientes  

Contrôler la température de la litière à l’entrée du bâtiment en mettant la main par terre : 

LA LITIERE NE DOIT PAS SEMBLER FROIDE 

Afin de travailler la litière, visiter fré-

quemment les bâtiments permet le dé-

placement régulier des animaux. 

Le canard régulant sa température par les pattes, une litière froide peut leur 

créer des problèmes de santé (froid, problèmes de rein). Cela rend les animaux 

plus sensibles aux pathogènes (coccidiose par exemple) et provoque des 

baisses de performance  

  

Fiente intestinale 

Fiente caecale 
Issues de la fermenta-
tion bactérienne dans 

les caecas 

Aspect 
normal 

Bien moulée 
Solide 

Marron foncé avec 
une partie blanchâtre 

Paraît visqueuse 
Liquide 

Couleur brune (de cara-
mel à plus foncé) 

Aspect  
anormal 

Liquide 
Aplatie 

Couleur jaunâtre, ver-
dâtre ou avec des 

traces de sang 
Mousseux 

Dégagement d’eau au-
tour 

Mousseuse 
Couleur autre que brune 

illustration par les fientes de poulet :  

Fientes normales 

 

Fientes anormales 
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